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Le» Opinion» de Séraphin 

N'ayons pas de désirs vains 
l a u t i u prufesseur, u f H matant guft 

était i w / , atissi riche fit. talent Qu'il était 
pauvre de fortune, avait pour la philosophie 
stoïcienne, une enlhousiat-te admiration. 

U bénissait l'époque qui vit. vers -*u avant 
Jcïus-Lhrttt. Zenon, enseigner tous un por
tique, a Athènes Et il avait autam de pen
chant pour ta morale d'Epictete que d'aver
sion pour te matérialisme d Epicurc. 

Il vivait de maximes cl buvait de l'eau. Il 
élut mifttt sec que les doctrines dont il te 
jiuurrissail Mais il avait la sagesse de de
meurer Ètijs en enseignant la swjesse. ^e 
qui, on lavouera, ne se voit plu* de non 
jours • la plupart de nos professeurs de vertu 
n'étant pas des anges. 

\u cours de promenades que ton érudition 
fanait charmantes, u avait coutume de glis-

'•r dans ?es discoure, des maximes qui, ré-
répétées ai&c persistance et au bon i .ornent, 
.•>.* gravent à jamais dans tes jeunes mé
moires. 

« Se prenez, disait-il. entre autres choses, 
en aucune circonstance, vos désirs pour des 
réalités ». 

Et hier, premier janvier de l'an <-->, pas
sant devant le nouvel Hôtel des Postes, gui 
sera vieux avant d'être inauguré, tout l'ensei
gnement un peu paradoxal et sec du vieux 
•maître disparu, monta de nous vers le mo
numental édifice qui attend d'être utile. 

Hous avions pris nos désirs TOUT des réa
lités quand escomptant ua u juillet dernier, 
•une visite ministérielle, nous j nsions que 
le* lanternes énormes <iui enlaidissent ce 
Mjou flamand, allaient s'éclairer sur un dis
cours inaugural et ministériel. 

Vous avions pris nos désirs •nour aes réali
tés, encore quand, sur l'affirmation de ba-
uards. nous pensions A une ouverture des 
oureaux. sans éclat, sans discours.son? inau
guration et sans lanternes, pour 'es environs 
de Noël. 

Hélas ! depuis l'époque où. enfonçant des 

C tis dans l'argile mouvante, les travail-
s occupés aux fondations durent édifier 

tsue semelle en béton pour y asseoir la ba
ttue, des années ont passé. 

Attristé des deux affreuses lanternes, l'Bé-
tel des Postes nous ranpelle à la haute sa
gesse antique, fi «il Id. confortable et mi-
trtté- Espérons qu'il sera Inauguré en »«-*« 
Sans oser l'affirmer toutefois. E.B. 

tf. et M"* Marchander présentent 
tours nieilteura vœux à leurs nom-
or eux et fidèles csienU. 

l/EipoMtkm Char.es H. BtZARD 
Un talent jouue, sincère, personnel, vrai, 

un oesein net, une lumière exacte, qui es
tampe en les enveloppant d'avares rayon», 
.Me êtres et les chose*, ou qui rutile et flam
boie dans le triomphe d'une nature idéale, 
i«4ie* sont les qualités, maîtresses du peintre 
Charles H. Bizard, et de ses oeuvres. 

Il expose, jusqu au u janvier, dans La Ga
lène Duj&rdin, cent quarante-une wiles. qui 
obanteot les Flandres et le Midi méditerra
néen. 

Cet entant de Houbai.x, travailleur, cons
ciencieux, a tenu toute 1 âpre beauté de se, 
valie natale, et 11 lui a consacré quelques œu
vres d'une émouvante venté. C'est tenuine-
nent un des artistes îoubuisiens, qui ait tra

duit avec le plus de sincérité, -te ciel morose 
et bas ou courent, chassées des vents aigus, 
les fumées des cheminées altières, dominant 
la ruche industrielle en ettort. 

Qu'il ait Iixé sur la, toile, un aspect des 
quais de Calais et de Brest, où rru'il y ait jeté 
toute la sordidilé des maisons lépreuses de 
la rue des Sept-Ponts. ou. encore, qu'il ait 
interpréta le mouvement de la ue des Fila
tures. 1 église Saint-Martin sous la pluie, la 
rue du Curé, le boulevard Gambetta sous la 
brume, partout l'accent de son pinceau est 
juste, ia note est vraie : l'âme du • ays de 
labeur y palpite. 

{Tourcoing, Fiers, Wattrelos. Croix, Hem, 
Jan ont livré quelques coins intimes qu'il a su 
magnifiquement traiter, en coloriste exact. 

Et l'Ile de France, ce oœur de la patrie, et 
Bruges, avec sa mélancolie, et Aix-les-Bains, 
avec son caractère savoyard, ont trouvé en 
Charles H. Bizard un interprète fidèle de leur 
originalité. 

Si le ciel bas du Nord a inspiré ton pinceau 
amical, il n'a nullement été ébloui par les 
clartés flamboyantes du la Côte d'azur. 

n les a saisies dans leur étinoelantc et 
ebetude poésie, dans l'intensité de leur éclat, 
dans la poussière de leur or et l'Infini de 
taure horizons bleus. Il tes a saisies avec 
»»w accent de Provence et leur tac latine, 
qm a des «lies. 

Ce tôt nier, le vernissage. 
M. Lervaux Paul, ^résident des Artistes 

ftonpaisiens. membre du Salon des Indépen-
ttaote. présida la oérémonie intime, ui réu-
oissait, autour du leune et si sympathique 
artiste, beaucoup d'admirateurs et d'amis. 

M. Diligent y parla des œuvres de Bizard 
et d'un antre peintre de Tournai, M. Joseph 
Laçasse, qui expose, aussi, des toiles d'an 
eertain caractère. 

Les roots n'ont, malgré la virtuosité de 
ceux qui les emploient & une musique plus 
•encre qu'exacte, ni la sincérité, ni la pre
nante beauté de la peinture, de la bonne. 
Aussi, sans nous attarder aux nbrases serties 
et pompeuses dont il ne reste rien, avons-
nous mieux aimé emplir nos veux et nos 
âmes de la traduction, nàr Charles H. Bizard, 
de la nature grise de notre Nord, de la Na
ture éblouissante de notre Midi. C'est la 
France diverse qu'a chanté sa palette, avec 
de splendrdes et émouvants accents. 

LE FLANEUR. 
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UN PIETON SOUS UNE AUTO 
Vers £0 heure» 30, le f" janvier, M. Per

ron. Yves, 55 ans, veilleur ue nuit, sans do
micile connu, traversait en courant la rue 
du Collège, à proximité de la rue du Nou
veau-Monde 11 vint donner contre une auto, 
conduite par M. Jenart Alexandre, entrepre
neur de couverture, demeurant rue Saint-
Maurice, 50 

Le conducteur arrêta auasilcU sa voiture. 
D dégagea le blessé, qui était en-dessous, 
pois, aidé par son père et son frère, (rail 
transportait, il» conduisirent M. Perron dans 
nn débit voisin. 

jffib CHOCOLAT 

^•aaat^ * C R O Q U E » ' 

M. le docteur Delà housse, mandé, vint lui 
donner ses soins. 11 releva des blessures 
multiples, mais semblant ne présenter au
cun enractere de gravité. M. Perron, admis 
à la Fraternité, a reconnu s e s torts et ne 
dépose pas de plainte. 
- Néanmoins, une enquête est ouverte. 

COLLISIO ND'AUTOS 
Le 2 courant, vers 15 heures, un camion-

auto, conduit par M. Lambréc Emile, % bis, 
rue Voltaire, a tamponné a l'angle des ruts 
Nains et de l'Hospice, l'auto conduite par M 
Carissimo André, industriel, demeurant 38, 
rue de la Gare. 

L'auto de ce dernier a été trè» endomma
ge. On enquête. 

UNE MANIFESTATION DE SYMPATHIE 
AU COMMISSARIAT DU 5~ ARRONDIS
SEMENT | 

Le 2 janvier, dans la malinée, M. Fischer, 
commissaire de police du 5* arrondissement, 
réunissait le personnel placé sous s e s ordres. 
Il félicita, au cours d'une manifestation ami
cale, M. Palenchier Ernest, sous-brigadier, 
promu brigadier de police. 

Après avoir souhaité la bienvenue au sous-
brigadier Derremaux Louis, M. Fischer a 
fait l'étage du brigadier Smet Louis, qui 
passe au poste de la gare. 

M. Piédanna Albert, secrétaire, offrit 
ensuite, au nom de tous ses collègues, un 
souvenir aux brigadiers Palenchier et Smet. 

Ceux-ci ont remercié leors camarades, 
avec émotion, de leur geste. 

CERCLE HORTICOLE 
La prochaine assemblée générale aura lieu, 

le dimanche 8 janvier, à 17 heures, au caté 
l»andore. 

Ordre du jour : Lecture du dernier procès-
verbul et communications diverses ; Admis
sions de nouveaux membres ; Elections pour 
le renouvellement partiel du Bureau et du 
Conseil d'administration ; Conférence par 
M. Leofaot, professeur d'horticulture, sur 
l'utilité et l'emploi des couches ; Tombola 
d'outils de jardinage. 

Les séances mensuelles, au cours de l'an-
niée 1928, auront lieu le deuxième dimanche 
de chaque mois, & 5 heures précises, au siè
ge de la Société. 

cooéfëftet comités 
HARMONIE DE LA SOLIDARITÉ. — Pas 

de répétition mardi, ni de cours de solfège. 
MELOMAXES ROUBAXSIENS. — Reprise de» r*. 

péuti/ws Aujourd'hui mardi a te h. 30 et réunion 
générale à 'X h. y> <ie tous les sociétaires. 

ÉTAT-0r IL 
Naissances. — Victor Cyraulfa, rile des 

'Longues-Haies. 152 ; Gustave Degroote, rue 
Sainte-Elisabeth. 7 ; Suzanne Waëles rue 
Saint-Georges. îi ; Micheline Dek«ck, rue des 
Anges, 91. cour Nys, 1 ; Roger npriez. bou
levard de Beaurepaire, 1/1, baraquement Mo-
nier-Lamarque ; Christiane Bayait rue Blan-
chematlle. cour Joye, 7: Josette Vandergught 
rue de Toulouse. 48 ; Micheline Xoc'ain, rué 
Bell, *o ; Jules Mortier, roe Edorard-Vaillant 
', cour Poissonnier ; Yvette Rorcve, rue des 
1-osées. 47 : Fernande Grout. rue-aeqoart. tl6; 
Maurice Decott ifmies. rue de Bava!, W, cour 
Dyalluin, 3 : Marie Drue-bols, rue "ïa -Cam
pagne. 51. 

Décès. — Gustave Lecocq, 17 ans, rue Pau-
vrée, 26 bis ; Philomène Lorfebvre, 75 ans, 
veuve Fremaux. rue Blanchemaille, 37 : Cé
line Vandferux, 53 ans, éoouse Pottlé, Grande 
Rue, 120 bis, cour Couteau, 2 : Victor Barbe, 
io ans. rue de Babylone, 9 ; Désiré Dubrulle 
78 ans, rue de Blanchemaille, 37 : Auguste 
Beuque, 78 ans. rue de Blanchemaille 37 ; 
Norbert Vanderdonck, 73 aas, rue de Blan
chemaille, 37 ; Irma Dervaux, épouse Ven-
denstraeten, rue Condorcet, 18. 

L u x e et Economie 
Si vous voulez être élécant à bon couuile, 

hiMl!e7,vous aux Grands Magasins « FASHO. 
NABLE ». 80, boulevard de la Liberté, a LILLE 
'siircureale à VALENCIENNES. 7. avenue du Sé
nateur-Girard). 

Avant inventaire « FASHIONABLE • orsaaise 
dans un but de réclame, une vente sensation
nelle. (Voir annonce en dernière page). 

WATTRELOS 
ETAT CIVIL — Naissances : AnJrée Scalbert, 

58, rue du Tilleul ; Jacques Deledicque, 1. rue 
«Carnot. 

HEM 
Un joli geste. Une bonne œuvre 
Que les Messieurs 'tant pis. trouvant que 

nous sommes en pleine décadence, - qui 
s'évertuent, presque tous les jours, à déoa-
rer la société des hommes de plus en plus 
égoïste, personnelle, sans idéai, prennent ia 
peiner d'aller faire un petit voyage, oh I pas 
bien loin, à Hem, et ils apprendront la jolie 
chose suivante : 

Il y a quelques mois, alors qu'il faisait 
bon encore, et que dans une délicieuse arriè
re-saison la nature se porat de sa grâce der. 
nière, une famille d'Hem perdait son cher. 

Le pare mort, la mère demeurait seule, 
avec trois enfants en bas-âge et avec l'évi
dente promesse d'une proche maternité. 

Que devinrent les quelques économies, pé
niblement acquises '1 On le devine. Par le 
cruel hiver, dur aux malheureux, la misère 
s'installa dans cet humble foyer, privé de 
son soutien. 

Mais, s'il y a partout des braves gens, il 
y en a a Hem. La commission du Vélo-Club, 
émue de la pénible situation de cette petite 
et sin intéressante faniille, a décidé d'orga
niser un jeu de poker a son profit. 

Elle s'est mise en campagne. Elle a déjà 
recueillie de nombreux lots, dont un magni
fique phonographe-valise, avec 32 disques 
que, spontanément, dans un élan de géné
rosité qui l'honore, un vieux sportsman a 
offert. 

De nombreuses cartes vont être mises en 
vente dans quelques jours. Le jeu aura lien 
au siège du Vélo Club d'Hem, chez César 

Lestudie. 5, rue de Lille, le 19 février pro
chain. 

La commission du Vélo-Club compte sur 
la bonté reconnue des habitants de Hem qui, 
en toutes circonstances, pratiquent l'entr
aide et la solidarité. Chacun se fera un de
voir d'accepter les cartes mises en vente, au 
prix de 1 fran, pour chasser, d'une maison 
éprouvée, la misère et le froid. 

Et complimentons de leur bol esprit la 
commission et les membres du Vélo-Club 
d'Hem. Ils démontrent que si les sports dé
veloppent 1 être physique, ils ne nuisent pas 
a l'épanouissement de l'être moraL Et qu'on 
peut être un homme de sport doublé d'un 
homme de cœur. 

Au secours d'une mère d<? trois jeunes 
enfants, qui en attend un quatrième I Que 
chacun fasse un geste de fraternelle charité 
pour ffaire reculer la misère 

TOURCOING 
BUREAUX : Place de I Hôtel de-Ville - Tel »-8S 

DEPOT DE VENTE : » . rue Motte 
•n (as* au Cwttfltlon. »m«nt 

LES COLLISIONS D'AUTOS 
Le 1er janvier, une collision s'est pro

duite à l'angle des rues . des Carliers et 
Thiers entre l'auto de M. Mulliez Paul, 
21 ans, industriel à Tourcoing, 1, rue Par-
mentier, et celle de M. Quivrin Alphonse, 
41 ans négociant en laines, 23, rue du 
Haze, a Tourcoing. Cette dernière a *W 
endommagée. 

M. Mulliez a été grtatifié d'un procès-
verbal pour avoir circulé sur le côté gauche 
dé la enauesée. 

— Le même joui-, vers 14 heures, une 
autre collision s'est produite au carrefour 
des rues de Turenne, Chanzy et place de 
la Victoire, entre l'auto de M. Delmotte 
Emile, imprimeur à Tourcoing, et celas à* 
M. Deladerière Henri, loueur de taxis à 
Lys-lez-Lannoy, 109, rue Jean-Jaurès. 

Des dégàte matériels ont été occasionnés 
de part et d'autre. 

MENDICITÉ ET OUTRAGES 
A ACENT 

Dimanche, à 15 heures, un sieur Leleu 
Fidèle, 41 ans, ôornkalié à Roobaix, esta
minet dni « Pigeon-Voyageur », quartier du 
Onl-de-Four, qui mendiait à la porte des 
Etablissements du Fresnoy, a, sur une 
observation du sous-brigadier de police De-
lannoy, outragé ce dernier!, 

Il a été conduit devant M. Sabateric, 
commissaire ôo police du 1er arrondis
sement, qui l'a déféré au Parquet sous 
l'inculpation de mendicité et outrages à 
agent. 

" LES BEOTANTS REVINS " 
LA BRASSERIE NCABMETiEft'' 

La Société groupe actuellement 600 débitants, 
parmi lesquels les plus importants de la réflton. 

Ses bières. Blonde, Bmne et Spéciale, obtien
nent uu succès sans précédents, a .*' P 0 " * ? " 8 

peur l'année en cours la Brasserie verra qoa 
drupler sa production d'avant guerre. 

UNE AUTO. PROBABLEMENT 
DE FRAUDE, 

A TRAVERSÉ LA FRONTIERE 
Hier matin vers 7 heures, une auto de f™"*« 

a béoétré »"r le territoire de Tottitoln* K« la 
Blamenul se tiwrte entre te Sanatorium et ia. 
f ™ dl te Boui*«fne. Cetus auto, spécialement 
a a ^ é e pour saute dWtxleè . a franchi w espace 
d? "ualrrcents mètres coupé de f<»»s.J£<"ft

f(
d

f
<, 

relee, de verglas et défendu P « des a i i d j t M . 
CrsEtaaDt feu et ramée, elle a emprunt* smaslve. 
irent la rue de Bourgogne, la ruo de; Gand te 
boulevard Inumrtrial. pour prendrelaolrecMon«a 
Toim-cntg-les-Franc*. De là. elle aembte a :tf» ain-
.•w "ers la route de Bondnes ou 005 t>rSTei dos» 
nteraront Perdoe de vue. La quantité de «MC 
"rnïoduitt nTdott pas «re «weWrabte. ear«es 
trace* relevées auprès de la ferme de B°»!*°lg°-
u résulte auc la voiture a fait de» bonds lormwa-
bîe^laSsant sur 1a net«e même, de. wace» sans 
empreintes de roues de piu» d un mètt«. 

Ce quelle n'aurait pas pu f a i ^ s t e l t e avait 
été alourdie par une ebarge considérable da 
tabac. 

UN COMMENCEMENT D INCENDIE 
H'er lundi 4 1» heures." les pompier» se sont 

Tendus Contour Sainte-Anne, baraouement N 47. 
har»te par Mme veuve Bxoueksom. 71 ans. mena, 
gère où. r«r surchauffage du /onnoeau. le teo 
avait été communiqué aux planches qui sa tren-
valent à proximité. A leur arrivée, le foyer avait 
été éteint par le» voisins. « . _ , . „ » „ , 

Les soldats du teu ont regagné leur casernement 
aussitôt. Les dogâts ne sont pas importani». 

LA QUATRIEME FÊTE D'HIVER DE 
L'UNION TOURQUENNOISE ET DE 
L* CLIQUE SCOLAIRE. 
Ce tut un vértabte auocea pou» nos deux vail

lantes sociétés et un réconfort moral pour les di
rigeants que la manifestation cmfiiyp a»"?"»'» 
rifeantis. que la magnifia»* »'»*"„ d u *™'; r 

lour de lau dans les \a«es établissements do 
Fresnoy. mis a la disposition gracieusement par 
M Jean Decorminck. _- . 

La soirée débuta par un magnifkrue match de 
hockey entre - L'Unon Hodkey Club WégeoM • ei 
te « Hockey Club du Fresnoy -, champion de 
France l9S3--i4. . - '-

C* fut une lutte admirable entre les deux chios. 
qui se termina par la Tictoir odu Hockey LluD 
du Fresnov, par six buts à quatre au Hockey 
Club Liégeois (champion d* Belgique}. 

Après le match, une chaude ovation fut faite 
aux vainqueurs ainsi qu'aux vaincus. M. Henri 
Robbe, préaident, qui était accompagné de MM. 
Alexis Parsy, représentant l'admtaistratton mtani-
cipale et de M. Robert Florin, secrétaire da la cll-
uu* remercia tes deux éqjipes d'avoir bien vmrlu 
participer à cette fête d'hiver. Il remercia «ga
iement MM. Deconlnek père et fU». a «voir prêt* 
leur gracieux concouT». et remit une gerbe de 
(leurs a'ix vainqueur» du match. 

Pendant c* temps, tes amateurs de cinéma s'en 
donnaient a cœur tele, avec « Zigoto soldat • : 
« Une nuit d'amour • ; « Un voyage sur le» cotes 
de Dalmatie » ; « Max Lucian • chanteur comique 
et artiste de premier ordre. 

Les poses de force i»r une section de l'Union 
Tourquennolse, sous la direction de M. Dambron. 
moniteur-chef, obtinrent un succès magnifurue de 
toute l'assistance. 

La clou de la fête fut le bal du Ré'eiilon. et 
la farandole JoyeuK, avec la clique scoialro et 
tes orchestres »les établissements Deconlnek. 

Toutes nos félicitations aux dévoué» organisateur» 
de cette inoubliable soirée. 

apporta un précieux appoint aux dévoués or
ganisateurs. 

Ce fut aussi dans d'excellentes conditions 
que les deux sections d'Education physique 
féminine « L'Essor • et « ^émina-Club » diri
gées supérieurement par M. Arttrar vande-i 
brouck exécutèrent des poses harmoniques 
vraiment artistiques et deux ballets du plus 
gracieux effet qui furent très appréciés. 

LE 00NCERT "ES FIFRE* SCOLAIRES 
La Commission des « Fifres Scolaires n 

est heureuse d'annoncer que son grand 
concert, suivi d'un bai travesti, aura Heu 
le 5 février dans la.salle du gymnase. 

Le concours des « Intimes », ainsi que de 
nombreux artistes de l'« Office Interna
tionale de Lille» sont déjà assurés. 

Des cartes sont mises en vente chez 
M. Nys, place VictoMJaze-bronck ; chez 
Mme Houzet, au « Violon-d'Or, rue do Cal
vaire, et chez M. Soalbert. 28, rue de ta 
Bienfaisance. 

LOTERIES — TOMBOLAS 
JEUX DE HASARD 

Le commissaire central rappelle qu'aux 
ternies de la loi du 18 avril 19a*, complétant 
celle du 21 mai 1836, sont réputées loteries 
et interdites comme telles : » toutes opé
rations offertes au public, sous quelque 
dénomination que ce soit, pour faire naître 
l'espérance d'un gain qui serait acquis par 
la voie du sort». 

Par ailleurs, si l'article S de la loi du 21 
mai 1836 lève la prohibition générale en 
faveur des opérations ayant pour but la 
bienmisanoe ou l'encouragement des arts, 
la jurisprudence ministérielle donne & 
celte disposition l'interpértation suivante : 
les mos « actes de bienfaisance n signifient 
le soulagement matériel, collectif et immé
diat des pauvres en général, et non d'une 
catégorie restreinte de personnes, quelque 
digne d'intérêt qne soit leur situation. 

C'est par applwation de ces di«positions 
législatives que tous les jeux de hasard sont 
interdits, même quand ils ont pour but de 
venir en aide à une famille nécessiteuse. 

DON AUX PAUVRES 
M. Albert I^mbion, administrateur du 

Bureau de Bienfaisance, a remis une 
somme de cent francs pour les pauvres de 
la, part d'un anonyme. Merci au généreux 
donateur. 

THEATRE MUNICIPAL 
Jeudi * Janvier, a » heures précises, pour 

le second début do Mlle Hubert, première 
chanteuse dopérette « La Mascotte ». opéra-
comique en trois actes, musique de Ed. Au-
Qran. . .. •' • .1- .-

Samedi 6 janvier, à 8 heures « Le- Cloches 
de Cornevilie »• La location s'ouvrira mardi 
matin comme d'usage. 

^àcitStes et COfTwijft 
ORPHEON «L'ECHO DE LA FRONTIERE-. 

— Mercredi 4 janvier, pas -é répétition. 
OKPHEOKISTES « CWCKS-SIClfS .. — .Ce splr 

mardi 3 Janvier a •» heures, répétition général* 

ETAT OIVIL 
Naissances. — Christiane Sdiorpcrsel. rue du 

Brun-Pain, ïoi. — Suzanne Dupire, -rue Hoa-
chard, 40. — Renée Leoleroi, rue du Manàehil 
Xev 5. — Patrice Malard, boulevard Gambet'a 
17. — .\taroeUe Pierre, rue éa Strasbourg, as. 
Lu>:ette Debrunne, me Jura, c Liagre, 27. — 
Hubert Marlier, rue Driant, 47. — Lucienne 
Montegnie, rue da lUnion, 101. — Odette Tail-
lieu, place des Prmlempjns. 13. 

Publication. — Jsan Durnortier. journalier et 
Marie Vanha-eâendonck. journalière. 

Décès — Jutie Baebelandt, 82 ans, rue de 
Lille, 12. — Fernand Roose, 8 jours, rue Ro-i-
sard. U — Léonie Neyrinck, 73 ans. rue Ne, 
tlooe'e, 26. — René* MaeyUroidt. 5 mois, ru* 
da Vélodrome, c. Dertômbes, *. — !\usrjstm Le-
feinvre, 79 afls, ru* dHavré, p., . „ 

• « • 

ESTOMAC 
St vous avei ona digestion difficile. BaUoano-

ments algTears, vomissements, doul'urs dans le 
creux da l'estomac et dans I* bas de» côtes, pointe 
dans te do» et son» te aeln eauche. coliques, syn
copes. »«rng*s,rève* et eaneheinars. aommell agité, 
constipation manqu* d'appétit, noua »«rinti»»eri» 
HCRBORISTaniEaSOMTC, lis, rua du •lana-taao, 

TOtwooiNO (fermée dimanches et fête» â l b j 

LE 00NCERT DE CALA DE LA SECTION 
FEMININE « L'ESSOR » 

I.e concert de gala qui a été offert par la 
Section d'Education physique féminine «L'Es
sor • de l'Amicale Fin de la Guerre à ses 
membres honoraires dans la salle du Cinéma 
de la rue des Champs, u cbtenu un légitime 
succès. MM. Verhoest et Barrez, chanteurs à 
voix, pour la partie musicale : Nollus et les 
« Gaston and Marceau > se chargèrent avec 
brio de dérider l'assistance. Le puUio fit le 
meilleur accueil à Mlle Vandekerkove. pré
sidente de l'Association et ne ui ménagea 
pas ses applaudissements pour sa belle voix 
de soprano. L'excellent orchestre du Cinéma 

HALLUIN 
SOJ«EE THEATRALE. — Grâce à une en

tente avec M. Bauduin, directeur de la section 
théâtrale dos Arts de Poubaix, \A section hallui-
noise des mutées otfrira en matinée et en soi
rée, le dimanoîie 5 février prochain, deux Gran
des' représentations artistiques au cours des
quelles la fameuse opérette « Les Cloches de 
Cornevlile » .sera interprétée, t.* nombre et a 
qualité des artistes suipéssera tout ce qui a 
été vu jusqu'ici a Halluin. 

Le Grouoe des MuUJés espère que le nombre 
des auditeurs sera proportionnel aux dépenses 
imposantes q,ue nécessitent ces exécutions. 

POUR LES MUTILES. — Au cours du con-
cours-esposition colombophile organisé dermè-
reaient, la recelte a produit la somm? de 1.155 
fran,:s qui a été veriée au trésorier du groupe. 

Les mutilés adressent leurs sincères remercie
ments à tous ceux qui ont collaboré au succès 
de cette initiative et spécialement à M. Henri 
Loridan, la président sympathique de l'« Hiron
delle » qui en fut le principal instigateur. 

CHIFFRA D'AFPAI'RBS. — La taxe sur le 
chiffre d'affaires et la taxe d abalage seront 
perçues les mardi 3 et mercredi 4 courant, de 
9 h.- 30 à heures, a la Mairie, au locel habituel. 

Cliatillon. Cet appartement situé au troisiè
me étage est habité par M. Gaston Duflos, 
employé, locataire de M. Quièvre, cafetier. 
Les sapeurs-pompiers de la caserne Malus, 
rapidement, éteignirent l'incendie, qui resta 
localisé à l'armoire et aux meubles avoisi-
nant. Les dégâts. 1.000 (r. environ, sont 
couverts par une assurance. 

PETITES NOUVELLES 
Irascible poivrot. — Raphaël Lepez, 30 ans fu

miste, SU. rue des Oliveaux, a Loos, a été déféré 
au Parquet pour ivresse et pour rébellion envers 
les agents. 

Chevaux emballés. — Hier vers 18 heures, 
l'agent Robert, a maîtrisé deux chevaux attelés 
à un camion de la maison Deronoq, <rui s'étaient 
emballésrue Faiâberbe. n n'y a eu aucun acci
dent de personne. 

La * toquante > dn loratn. — Un inconnu s'est 
introduit a l'aide d'une fausse-clef, dans le loge
ment de XI. Bcnd Lecomte. marchand forain, 
18. rue de Tournai et a soustrait une montre en 
acier. Une enquête est ouverte. 

Recherché 'et pincé. — Les agents de la sûreté 
Behomme et Hocquei ont, dimanchimis la main 
au collet d'un nommé Corbisier Eugène, 38 ans 
mécanicien, sans domicile fixe, qui était reener-
dhé pour vois et complicité de vols, en vertu 
d'un mandat d'arrêt émanant de M. Thermes, 
juge d'instruction» 

CorbWer a été déféré au Parquet. 
Les cadeaux entretiennent l'amitié.— Le femme 

Joséphine Buhirnicr 35 ans, tenancière d'un bar, 
rue du Cirque, n. 1 a blessé, dans un dancing, 
la demoiselle Marcelle Visnon. 28 ans, demeu
rant 40. rue de la Vignette, en lui cassant un 
verre sur la figure I 

M. le docteur Rasemon. requis, a constaté 
une plaie pro(onde*eu niveau de l'œil gauche et 
a fait à la blessée les points de suture néces
saires. 

ans 

LA MAIN DANS LE SAC 
Eléonore Desrousseau.v, 52 ans, ih un yWMilain1 

du Boujon, 23, à Faumont, a été surprise, place 
d'Armes, alors en/elle venait d« cVrober, à l'éta
lage d'un marchand forain, un tricot de Jalne. 
Amenée au commissariat, eue a été remise en 
liberté provisoire après procès-verbal. 

TELESCOPAGE 
Une légère collision s'est produite rue de Bei-

Warendin, et celle de M. Charles Bocquet, 
33 ans, chauffeur à Ccrbehem, 37, rue d* la 
loin, entre l'auto de M. Kugi-ne Loyer, 24 ans, 
préparateur en pharmacie, demeurant a Roost-
Gare. Les dégâts sont Uisignifiants 

METTEZ-VOUS EN REGLE I 
Le Marocain Omar Ben Mohamed, 24 ans, 

journalier, place d'Armes. 27, a récolté un pro
cès-verbal pour défaut de visa 4 sa carte d'iden
tité. 

UN MAGASIN CAMBRIOLE 
Dans la nuit de sametfî a dimanche, un 

individu s'est laissé enfermer dans les ma
gasins de M. Catteau Albert, 30 ans, facteur 
aux Halles Centrales, s is rue des Primeurs. 
5 et 7, et y a fracturé un tiroir-caisse conte
nant une "somme de 300 fr. environ. 

C'est tout ce que l'incorihu a enlevé ; le 
coffre-fort qu'il avait essayé d'ouvrir ré
sista aux efforts du cambrioleur qui dut, 
pour quitter l'établissement, soulever le volet 
de fermeture de la porte d'entrée., C'est vers 
4 ou 5 heures qu'un ouvrier de la maison 
s'aperçut du tait. 

U va sans dire que la police recherche 
l'individu. 

o 
DN COMENCEMENT DTNCEKD1E 

Vers 15 h. 20, dimanche, un incendie s'est 
déclaré dans l'armoire au linge d'un appar
tement de l'immeuble, 2, rue Gauthier-de-

LES FOCHARDS 
Quatre poivrots ont été déposés au violon et 

M sont vu octroyer un procès-verbal. Ce sont : 
Louis Vertray. -1 ans journalier a Dorignies, 
6. rue de J'Enlise ; Mofse Desprer, 40 ans, rac-
commodeiir de faïence, rue des Fripiers, et les 
frères Deoroix Jean-Bnptiste. 45 ans, et Joseph, 
35 ans. journaliers, domiciliés 39, place d'AP-
rrwvi. des deux derniers ne se contentaient pas 
d'être saouls, ils causaient aussi du scandale 
sur la \ow» publique. 

V A L E N C f E l f l f E g 

L'accident mortel d'aviation 
du camp d'Avord 

Le « Réveil » dans un précédent numéro a 
relaté iacciden'. d'aviation, qui oata la vie * 
félève pilote Eini'.e Bonsnfant. survenu au camp 
d'Avord, I* £0 décembre 1927. , „ , , . . _ 

Le oorp6 <lu malheureux pilote, qui était a go 
de 19 ans a été ramené an domicile de ses pa
rents qui habitent 19. rue Emile Zola, a Saint* 

Ses funérailles; auront lieu me/credl 4 Janvier, 
â 10 heures du matin. 

Bonenfant était un ancien élevé an Lycée 
Henri Wallon. 

L'employé de chemin de fer 
voulait se suicider 

O.V L'ARRETE 
Georges Deuray. 27 ans. employé à la Gprrtpa-

guic du Nord. 1 * Avenue Denam ne peut sen-
fèndre avec sa femme. 

De-, scènes éclatent fréquemment au sein l u 
ménage. Vers 13 h. 30, Debray. Porteur, d'un 
revolver du calibre 6 millimètres 38. chargé de 
îlx cartouches a-balle, a la suite d'une nouvelle 
scène se nsdit près de son habitation pour 
mett > fin à ses jours. ^^^ 

Il tira, d'abord, ur. coup do «wolv«^terr* . 
La balle partit mais le bruit de la oetonaoon 

attira plusieurs voisins qui désarmèrent rem
ployé de la Compagnie du Nord. 

_ J'en ai assez, dit-il, je vas me suicider. 
Conduit au poste. Delbray fut, après înterroga-

torre mis à la disposition du Parquet qui 1 alait 
écroùer sous linculpation de port darme prom-
bée. _ _ _ _ _ 

LN PENUU 
P^iTe Couwubfc. Cl ans, mouleur, a été, lundi 

à 13 h. 3-3, retrouvé pendu ft l'espagnolette de la 
leiètre de la cermbre qu'il occupe 23. rue des 
" ô l S f f r e les causes de ce julcWe ; la popee 
a procédé aux constalalions dusage. 

RENVERSE PAR UN TAXI 
Vers minuit, un taxi conduit par 'e chauf

feur Henri Van Broek, rue de la Digue, cour 
L^mairTvenant du boulevard Saly et'allant 
M a garé, a tamponné, près le Nouveau-Pont 
Jean-Baptiste Lemaire, 45 ans, manœuvre 
cou? Chavatte. ai, h Saint-Waast, qut était 
légèrement pris de boisson , t ~ , i _ , , 

telui-ci. qui se plaignait d'une <t<»l«uf 
dans les reins, fut examiné par M. le d o c 
fe ïr PetiL qui le fit admettre a l'HOtel-Dieu. 

IMPRIMERIE COMMERCIAL! 

U PRESSE WHIUIM'I 
f SS*» *~ *t Porta • ULLM 

«PRIMES E» TO08 6KHRJB 
trmuuB o« ioun>\c~ 
I t V U O I INRvIASANCU 

PAS DE CALAIS 
ARIAS 

CHUTE GRAVE. — En passanL rua Gant. 
betta, M. François Lenain. £5 ans, demeu
rant 18, rua du Nocquet d'Or.VUssa si ma
lencontreusement sur le trottoir de l'Hôtel 
de la Garde de Dieu qu'il se blessa sérieuse
ment au pied gauche. Relevé par des pas
sants. M. Lenain a été reconduit à son domi
cile après avoir reçu des soins à l'Hôtel de la 
Garde-de-Dieu. 

LES EXPLOITS DU FACTEUR. — U •• « 
quelques jours, le facteur Georges Boutte-
my, 46 ans, facteur des postes, demeurant 
16, rue Beudimont, faisait l'objet d"une,plain-
teapour bris de clôture, fait commis alors 
qu il se trouvait en état d'ivresse Cette (dis, 
le facteur impénitent a fait l'objet d'un pro
cès-verbal pour tapape injurieux. 

ARRONDISSEMENT D'ARRAS 

VIMV 
UN BARAQUEMENT DETOUTT '" 

PAR LE FEU 
Un violent iucendie'a détruit le» bexaqoe» 

ment des époux Frévaoque-Laauoy, rue; 
des Croix. M. Frévacque était à son travail à 
la mine : sa femme, qui avait laissé dans la 
modeste logement son jeune fils, ôgé da 
5 ans, tenu au lit par la maladj'e, était sort;«j 
pour aller chercher de 1 eau, C e s t un pas
sant qui s'aperçut lo premier qu'une fumé-J 
s'échappait du baraquement. Il donna l'alar
me et Mme Frévacque revint aussitôt potie 
porter secours à son enfant. Mais déjà, ce
lui-ci, réveillé par le bruit, s'enfuyait e n 
chemise. Aidé par lo vent. ' àjceodie eut tôt 
fait de dévorer le baraquesnent. Les dégâts 
sont évalués à une vingtaine de mille francs. 
Il no reste l'en de l ' immei i ie ni du mobilier. 
En outre, urrî; somme de ->S0 fr., en numé
raire, un titre de rente de 1.ÔU9 fr. et un Boni: 
de la Défense ont disparu brMés par le feu. 
Il y a assurance. 

La gendarmerie <ic Vim-v a ouvert un*t 
enqaéie. 

SOUCHEZ 
RECUPERATION ILLICITE. — Depuis deux 

jours, plusieurs insoe —s et un commissaire 
a la cri Je ntobile cnqaétent & Soucbez au 

sujet d'un* affaire de récupération illicite et da 
détouriement Ue cuivre. Par suite de mesures 
prises contre certaines oersonnes, les commen
taires vont leur train, mais en raison de certai
nes circonstances non encore bien établies, nous 
sommes tenus à u extrême 'serve sur cette 
affaire nul ménage sans doute des surprises, 
Noos Jendrons u<~s lecteurs au ourant des resuï* 
' 'ta de l'enquête qui ne (ait que commencer. 

ARRONDISSEMENT DE BÊTHUNE 

BH-LY-MONTIGMY 
COU^S, BRIS DE CLOTURE ET O C « t « i _ 4 

A AG»à<TS DE L \ POBŒ l'UBUQUE. -> 
Dimanche, vers 31 h. 30, les nommés Mortien 
René, Mortier Côlestin et SecoiBoi Emile i-
trérent au café d* M. Deioose Léon, falesoe 
l'angle des tues Pasteur £t Diderot, cite 10 on 
firent servir chacu.. un verre do vin rouge, ed 
burent un deuxième puis essayèrent de sorti» 
sans régler leurs consommations. 

M. Deook César, beaurfrère de M. Detoose oui 
avait servi les dites consommations en réclamai 
le paiement, et reçut comme ooquit de René 

I Mortier un formidable coup de poing. Cest 
alors que Deioose. sa femme. DecoK et d'autres 
consommateurs s'employèrent pour mettre <e 
vilain trio h la porte. Pour se veafler ces trois 
énereumènes s'attaquèrent a la double porte) 
dentree et brisèrent toutes les vrtroa au oinï 
que Cétestân Mortier s'est coupé assez forte
ment a la mahi droite, ce < réjacbc* causé est 
d* 130 francs. Les gendarmes prévenus arrivè
rent bientôt mats furent mai socuefrns D M 
Mortier René qui leur cria qu'ils feraient miens 
de s'occuper des Polonets quo des Français. 

t é s sendarmes ont roteiae à la cberp* de* 
trois forcenés coups et bris de clôture et <MBT 
d'outraees a agents de la force poblique ccobre 
René Mortier qui a été laissé en «serte en rafc 
son de ses ohenzes de famflle. 

«ia • j 

ARRONDiSSBMENT DE SAINTJW* J 

FftëVEaVr 

Une f e m m e se noie 
Mme D.... 45 ans. ménagère, a mis fin Ai 

ses Jours en se noyant dans la Cancbe aaj 
lieu-dit « La Vanne-Noire •. Malgré des i ' 
diligeants, la désespérée ne put 'tre 
& la vie. 

Les Spectacles à Lttle 
————— —-—-—* 

AUJOURD'HUI MARW 
GRAND THEATRE. — A 30 heure» : • Manon . . - . 

Jeudi - • Samaon et DalUa >. — Samedi : « Le 
Secret -• — ra"**~,|M «•> auitlnB»» .- « Weartbar »: 
en soir*» : « La Trerlat* •• 

THEATRE »EB**TOPOL. — ReUche.- Mercreat, 
Samedi et Otmaorbe : « Le Joor et ra Malt ». 

VARIETES. — A 20 h. 30 : « rae-fy too Alfred» 
suoer-revue. __ 

ALHAMBRA. — A 30 *. 30 « « La» Vl«Dea « | 
^CAautô.*- A 15 h. et à » h. ao : « La Foret m 
* 1 Ï V M L I * . - A l» b. et a 00 tû 30 s jLa. NjJa. 
aanca dn Mono* • ; « Palaces • et Mlle Jane Piaatft 
*pTlMTAIMÎr- Â l 5 h . e t à » h . 3 0 : . L a a O o a . 

OASIMOT^A « h. et a » h. ao i « Ma* Ja v * 
leuse . et Mçalc-Haa 

OMNIA-PATHE. - A 1 5 h . e t a 2 0 h . 3 0 : . Vet 
dUTHBATRB DE L'UMION. - A S h. : « W1UUW 
Hart dans . Le Fil» oe ia PraWe . : kVJ .Ceag 
dans « Une Femme tan» mari • et le mattetan 
Danroâ* 

VARIETES PIVMEES. — A « h. 3* : 
talne Raaeasee ». _^ 

ORPHEON. - - Variété» ». 
CINEMA MOURMANT. — Permanent. 

La Cet* 

3.15 - A F A W I L I A - 8.SU 

JANE PIBRLY 
| 

. ses récent.» 
Triomphe à FAMILIA 

HUCUETTE EX-OUPLOS 
dans une MOl'ictlon <1r»-matk»n* 

P A L A C E S 

O
- V A R I É T É S «s 

Auiourd'hul. t t h. sa 

I V I a n s ù e l l e 
dan» la snoer-revw 

T'ovs-t'y-ton Alfred î 
LOCATION OUVERTE » ' • •-*, 

. , , , . . , m TELEPHONE : S9Jkm\ 

FABRIQUE DE FOURRURES 
Téléphone 103 

IVlaison 
A U RENARD BLANC —«. •? - -
JV. O C K I E H - L Ë M A I T I I E , 23, rue de Tournai - COURTRAI 

Avant l'inventaire, G R A N D E MISE EN V E N T E jusqu'au 15 Janvier 1928 
F T o u i * r u p e » 

| RABAIS 30 à 50 °/o | OUVERT LE DOtANCHE 
toute kt journée 

M a n t e a u x t r i e F o u r r u r e 
GRAND CHOIX - PROFITEZ DE L'OCCASION - ELLE EST UNIQUE 

R€iLl>.aLiJs G é n é r a l 3 0 et S O % 

CS*»xrxiitixxx»©i 

OUVERT LE DIMANCHE 
toute la journée RABAIS 30 à 50 °/. 
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